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Réunion du Collectif Européen des Communautés de Base 
 

Lyon, Centre Jean Bosco, 20-21 avril 2012 
 
 
 
Nous redisons chaleureusement merci à Gilbert C. pour la parfaite organisation logistique de notre 
réunion et pour sa disponibilité, malgré ses importantes responsabilités à l’occasion des élections 
présidentielles françaises !  
Et un merci tout particulier à Rotraut pour tout son travail de traduction qui a grandement facilité la 
compréhension entre nous. Et aussi à Marie-Astrid pour ses nombreuses notes… 
De l’avis de tous, il semble que notre rencontre a été un très bon moment, tant pour la joie des 
retrouvailles qu’en ce qui concerne le travail fourni et les projets remis en route. Ce compte rendu 
n’est certainement pas à la hauteur du vécu : chacun et chacune est invité(e) à communiquer ses 
compléments, corrections et précisions nécessaires, le plus rapidement possible, et de toute façon 
avant la fin du mois de mai. A Pierre Collet qui réalise ici son dernier devoir de secrétaire… 
 
Participants :   
- Gilbert Clavel (FR)   
- Inma Zamorano (ES)  
- Luis Angel Aguilar et Ofelia (ES)   
- Massimiliano Tosato (IT)     
- Rotraut Lakmaier (AT)     
- José Amrein-Murer (CH)  
- Gilbert Meuwly (CH)   
- Paul De Witte (BE)  
- Marie-Astrid et Pierre Collet (BE)  
- Monika Zemenova et Jean Zemen (CZ)  
 
La proposition d’ordre du jour envoyée par le secrétaire est approuvée. 
1. Les nouvelles de nos communautés.  
2. Le fonctionnement du collectif et son avenir  
3. La visibilité de nos communautés : vers la création d’un site web  
4. Nos relations avec les autres réseaux, et le projet  « Council ‘50 » 
5. Un nouveau projet de rencontre européenne  ?   

 

1.       Les nouvelles des communautés de nos pays et régions. On inclut les contacts et réseaux 
nationaux. 

Nous avons échangé longuement sur ces nouvelles, même si nous tentions de nous limiter à ce qu’il y 
avait de vraiment neuf depuis 2 ans. J’ai inclus les contacts avec les réseaux locaux et nationaux parce 
que dans certaines régions, il n’est pas toujours facile de les distinguer des communautés elles-mêmes.   

 

1.1. Suisse romande  

6 communautés, dont 2 grosses communautés ont connu une évolution significative ces dernières 
années, celle de Chêne et celle de Meyrin.  

La première est œcuménique, au sens où ses rencontres sont animées alternativement par un prêtre et 
par deux pasteurs.  
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La seconde s’est retrouvée sans prêtre animateur et a fait le choix de célébrer l’eucharistie sans prêtre. 
Deux membres n’ont pas donné leur accord et n’y participent pas lorsque ce type d’eucharistie est 
célébré. Ces deux communautés (60 et 35 membres) fonctionnent à deux niveaux : des réunions 
plénières pour la célébration, et des réunions de petites équipes (« unités de base ») pour la réflexion, 
la discussion, l’amitié et des engagements plus précis. 

Il existe aussi 4 autres communautés (entre 20 et 30 membres chacune). 

 

1.2. Suisse alémanique  

Ce sont 5 petites communautés engagées où on partage sur la Bible, sur un livre, sur les engagements 
personnels. La question d’un prêtre pour célébrer l’eucharistie ne se pose pas. Un nouveau site web en 
allemand présente le mouvement : www.basisgruppen.ch  (en construction : Beno Bühlmann). 

José Amrein est en train de se lancer dans la collaboration à un ambitieux projet présenté sur 
www.asipa.ch : il s’agit d’un mouvement pastoral lié entre autres aux missionnaires de Bethléem à 
Immensee dont sont très proches nos cdb ; l’objectif est de pousser à la participation de tous ; le projet 
porte sur la création de communautés de base dans les paroisses, et la coordination se fait actuellement 
avec 3 diocèses.  

Concernant les liens avec d’autres réseaux, elles sont impliquées dans le projet de l’association 
Tagsatzung pour des réformes dans l’Eglise (rencontres, préparations liturgiques, …) : 
www.tagsatzung.ch  

Le Prix de la Fondation Herbert Haag « Pour la Liberté dans l’Église » a été décerné cette année à la 
Pfarrer-Initiative de Vienne, et à Charlie Wenk, de la cdb de Saint-Galles. (Il avait présenté son projet 
œcuménique à la rencontre des cdb à Vienne.) 

 

1.3. Autriche  

Comme expliqué précédemment, la caractéristique des communautés viennoises est d’être liées aux 
paroisses, donc d’avoir un objectif cultuel ; cela ne les empêche évidemment pas d’avoir beaucoup de 
projets sociaux, différents selon les lieux. Les communautés célèbrent avec ou sans prêtre selon les 
circonstances (si elles sont entre elles en semaine ou le samedi ou si elles sont en « fonction » 
paroissiale). Un « événement » s’est produit dans la communauté de Martha Heizer (Innsbruck) où la 
médiatisation donnée à une eucharistie sans prêtre a suscité la désapprobation de l’évêque. 
Nouveauté : on peut remarquer un groupe de jeunes très actif, les enfants qui sont revenus aux 
communautés. Les communautés de Vienne ont une réunion de coordination des délégués environ 
toutes les 6 semaines. La question qui préoccupe beaucoup, c’est la fusion des paroisses avec le risque 
de briser le tissu communautaire. 

Les contacts avec les autres réseaux « réformateurs » - Wir Sind Kirche, Pfarrer-Initiative, Laien-
Initiative - semblent se renforcer à la mesure de l’ouverture de ces derniers, surtout la Laien-Initiative. 

 

1.4. Espagne  

Les membres des communautés de base espagnoles continuent leurs différents engagements, comme 
expliqué en mai 2011, avec les syndicats, les partis politiques, les ONG, la société civile et des 
organisations ecclésiales, toujours dans un esprit progressiste. En gros, il y a plus de 120 
communautés qui comptent environ 1200 personnes. Nos communautés ont toujours soutenu des 
théologiens progressistes. Trois d’entre eux, Arregi, Tamayo et Torres Queiruga, ont été récemment 
sanctionnés pour leur désaccord avec la hiérarchie ecclésiastique sur la communion aux divorcés, le 
respect pour d'autres religions, le célibat, le rôle des femmes dans l'Église, l'homosexualité ou 
l'Eucharistie sans prêtre. Habituellement, les allégations étaient sans fondement et injustes. Notre foi 
devrait s’adapter à la société contemporaine ; il n'y a aucune raison de faire reposer notre foi sur des 
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erreurs. Cette image de notre Église fait mal, parce que nous nous considérons comme des chrétiens 
appartenant à cette Église, même si notre foi est bien loin d’elle. Certains théologiens et évêques 
critiqués ne sont pas seulement en Espagne mais en Irlande et en Autriche. Récemment dans les 
média, les évêques conserva teurs ont dénoncé l’homosexualité comme un péché, une maladie et une 
cause d'aller en enfer. C'est un exemple du retour en arrière de la hiérarchie ecclésiastique espagnole. 
Nous avons trois sites internet en Espagne : 
• http://www.ccp.org.es/, website national 
• http://somosiglesiaandalucia.net/somosiglesiaandalucia/, d’Andalousie 
• http://ccparagon.pangea.org/,  d’Aragon 

Les CCP (Communautés Chrétiennes Populaires) font partie de Redes Cristianas. Cette organisation 
se compose de plus de 100 groupes chrétiens, communautés et mouvements catholiques et a tenu 
jusqu’ici 3 grandes assemblées nationales, à Madrid (2007), à Bilbao (2009) et à Xerez (novembre 
2011). Lors de cette dernière assemblée, il y avait environ 200 personnes, avec 11 ateliers concernant 
des questions sociales, spirituelles et ecclésiastiques. « Vous serez invités à la 4e assemblée en 
décembre 2013 à Santiago de Compostela ! » En outre, il existe une coordination nationale et des 
assemblées des représentants tous les 3 ou 4 mois. Le site web est www.redescristianas.net. Un 
nouveau projet nommé “Appel à une rencontre universelle” est sur le point de commencer, qui sera 
travaillé dans différents groupes comme une partie du projet Concile ’50. Luis Angel représente les 
CCP à Redes Cristianas et fait partie du bureau. 

Quelques lectures :  
John Shelby Spong, A New Christianity for a New World: Why Traditional Faith Is Dying and How a 
New Faith Is Being Born  
Roger Lenaers, Nebuchadnezzar’s Dream or the End of a Medieval Catholic Church. En français : Un 
autre christianisme est possible. 
Eduardo Burgos, Jesús histórico (théologien, membre de CCP) 

Du pays basque, nous avons reçu le message suivant : « Cher ami Pierre, je viens de recevoir 
l'invitation pour participer à la rencontre de CCB à Lyon. Malheureusement je ne peux  pas y aller 
cette fois. Notre représentent  Luis Angel n´y manquera pas, et nous donnera toutes les  informations. 
Ici à Euskal Herria nous poursuivons notre travail, en ce moment centré sur le thème de la 
réconciliation dans notre peuple. Merci beaucoup et  notre salutation pour tous les participants avec 
notre meilleur voeux pour votre travail. Avec toute notre amitié, Félix  Placer Ugarte. »  

 

1.5. Italie 

40 à 50 communautés de 15 à 200 personnes. Les objectifs peuvent être très différents, de la lecture 
biblique aux questions sociales, mais souvent elles sont engagées sur des questions actuelles 
(environnement, développement…) et les projets sociaux sont liés aux problèmes locaux. Seules deux 
communautés comptent des groupes de jeunes, à Rome (à l’initiative de G. Franzoni) et à Naples. 
Mais il existe aussi un groupe des femmes qui se réunit séparément Les contacts avec la hiérarchie ne 
sont pas vraiment bons, et il n’y a pas de contacts avec les paroisses. Quant aux célébrations, elles se 
font avec ou sans prêtre, selon les lieux. Les communautés du sud ont peu à peu disparu. 

Il existe une tournante pour le secrétariat et pour la gestion du site web national (www.cdbitalia.it : on 
y trouve aussi la liste des sites web particuliers aux communautés). Actuellement aux mains de la 
communauté de Rome. La rencontre nationale annuelle est très importante et permet de relancer les 
groupes. 

Il n’y a pas de véritable « réseau de réseaux » en Italie, mais beaucoup de membres des communautés 
participent aussi à d’autres groupes ou réseaux. Et des liens très proches unissent les communautés à 
l’agence Adista (www.adistaonline.it) et au mensuel Confronti (www.confronti.net). 
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1.6. République tchèque  

Voici un texte de présentation envoyé par Jan après consultation des membres de sa communauté : 

 « Nos invités représentent une communauté basée à Prague, qui a été fondée en 1983 et a son origine 
dans l'église souterraine tchèque. La vie sous un régime politique hostile nécessitait des changements 
dans la pratique ecclésiale, de sorte que les hommes ordonnés étaient pour la plupart mariés (moins 
suspects pour des prêtres cachés). Après la chute du communisme, des parties de l'église souterraine 
ont été confrontées à des difficultés pour leur incorporation dans le nouveau système paroissial. Les 
prêtres mariés et les évêques avaient la possibilité de continuer en tant que diacres. En outre, il fallait 
qu’ils reçoivent une ré-ordination sous conditions. Certains ont accepté, d'autres pas. Ceux qui 
n'acceptaient pas ont continué à trava iller dans de petits groupes. Les évêques tchèques de la "grande 
église" ne prêtent aucune attention à ces petits groupes. 
Le groupe original de Prague s’est divisé en 2007, car il était devenu trop grand (plus de 80 membres). 
Actuellement, il y a 4 communautés en République tchèque (trois à Prague et une à Hradec Kralove), 
qui en général visent la pastorale des catholiques qui trouvent difficile de vivre la foi dans les 
paroisses, mais le mouvement des communautés de base n'est pas bien établi dans le pays (il n'y a pas 
de réunion annuelle ni de réseau). Dans les communautés, les expériences de vie et la compréhension 
des Écritures sont partagés sur le plan personnel, tous les membres sont appelés à prendre une part 
active dans la prière commune et la célébration de l'Eucharistie, la diversité des opinions personnelles 
et besoin spirituel sont privilégiés. Jusqu'à présent, toutes les communautés ont leurs prêtres, propres 
ou invités. Nous ne célébrons pas l'Eucharistie sans un ministre ordonné. Les membres sont dans une 
certaine mesure liés aux paroisses et si les communautés devaient disparaître, ils seraient susceptibles 
de rejoindre la "grande église". 
Activités et liens avec d'autres projets: 
- Tenue d'un site web avec des textes sur la spiritualité des petites communautés chrétiennes et des 
réflexions relatives à la liturgie : www.rkckomunio.cz (en tchèque, martin.saly@atlas.cz ). 
- Soutien à un magazine mensuel oecuménique - axé sur les problèmes actuels de l'église, souvent des 
traductions d'articles étrangers, souvent critiques pour l'église établie (en tchèque, www.getsemany.cz) 
- Soutien à  l'Institut d'études œcuméniques (en collaboration avec la Faculté de théologie protestante 
de l'Université Charles à Prague, www.iespraha.cz ) » 

 

1.7. France 

Gilbert fait partie de la communauté du Surgeon, une vingtaine de membres. A Lyon, 2 sous-groupes 
sont liés à des paroisses de « la Mission de France ». 

Lors de l’assemblée générale annuelle des « correspondants » (ANC), on comptait 12 communautés 
actives (17 en 2007). Certaines sont liées aux paroisses, d’autres non. Les communautés ont une 
rencontre nationale tous les 4 ans, la prochaine aura lieu les 2-3-4 novembre 2012 à Paris sur le thème 
« Notre rêve d’Europe ». 

Les communautés de base sont très proches et souvent appartiennent aux « Réseaux du Parvis » 
www.reseaux-parvis.fr . C’est un réseau très actif qui a pu réaliser en novembre 2010 à Lyon une 
rencontre remarquable de plus de 500 personnes. 

Au plan local, les contacts avec le cardinal Barbarin sont particulièrement difficiles car il a détruit les 
structures participatives (suppression du conseil pastoral, il ne reste que le conseil presbytéral). En lien 
avec Parvis-Rhône-Alpes, 60 à 80 personnes se mobilisent pour dire une parole critique et 
constructive et ont envoyé un document sur les ministères à tous les évêques, sans succès. Ils se 
rapprochent de la « Conférence des baptisé-e-s » et des groupes « Jonas ». Le groupe se réunit ici la 
semaine prochaine. 
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1.8. Belgique flamande  

Paul est le coordonnateur des groupes de base en Flandre et l’animateur de la communauté Jebron à 
Alost. C’est une communauté qui se réunit chaque semaine à environ 30 personnes (et 80 à Pâques). 
Une vingtaine de personnes sont actives dans la préparation. Il existe aussi une communauté d’une 
vingtaine de jeunes (25-30 ans) : Jonas. 
1. Il y a environ 20 groupes et communautés de base encore actifs en Flandre. Le site web 
coordonnateur est un peu en repos : http://www.abelweb.be/ A côté des communautés de base, il y a 
également dans le mouvement de base flamand :  
- un Institut de formation (qui est reconnu et subventionné par la Communauté Flamande) : 
“MOTIEF”. Ce groupe se concentre surtout sur les problèmes d’une société multiculturelle, la 
coopération avec l’Islam et sur l’accompagnement de l’étude biblique, qui est surtout orientée vers 
une lecture contextuelle et libératrice de la bible 
- dans cette dernière orientation, rappelons la publication en 2011 de notre livre “EEN DERDE 
TESTAMENT”  http://www.motief.org/publicaties/76-publicatie/97-een-derde-testament-
bevrijdende-schriftlezingen#midden ; rapide présentation en français sur www.paves-
reseau.be/revue.php?id=952  
- un magazine numérique “KENTERINGEN” (Changements), voir http://www.kenteringen.be/ , qui 
est en train de devenir maintenant un « think tank de chrétiens » et est en recherche d’une coopération 
avec le journal critique “DE WERELDMORGEN” (numérique)  www.dewereldmorgen.be  
- Il y a aussi le mouvement des “CHRISTENEN VOOR HET SOCIALISME”. Il organise chaque 
année beaucoup de formations biblique et politique (une journée biblique, une semaine avec la bible, 
etc...). En outre, il existe également une douzaine de groupes de base de CVS. 
- Il y a aussi un mouvement en Flandre Occidentale “EVANGELIE LEVENSNABIJ” (L’évangile tout 
proche de la vie), qui a pris l'initiative d’un Manifeste pour une autre église et un autre ministère, qui a 
été signé par plus de 8000 personnes et a été remis à la Conférence des évêques. 
- Enfin, aussi le mouvement “DROITS DE L’HOMME DANS 
L’ÉGLISE” qui a été plus présent récemment dans les medias à 
la suite des abus sexuels dans l’église (en particulier à la suite 
de l’affaire Mgr Van Gheluwe). Voir le « mémorial aux 
victimes » placé par le nouvel évêque dans la cathédrale de 
Bruges (photo). 
2. La Mouvement de base flamand est très diversifié. 
Néanmoins, de nombreux groupes se caractérisent par leur 
recherche d’une liturgie différente qui soit l’expression de la 
communauté et de ses engagements.  
3. Organisation : 3 à 4 fois par an, il y a une réunion d’un 
« Conseil élargi », chaque fois un samedi matin à Jebron 
(Alost), chez Paul (voir le site de la communauté : 
http://www.jebron.be/cms/ ). Nos rencontres sont devenues 
récemment encore plus dynamiques grâce à la participation de 
"paroisses libres" qui fonctionnent sans prêtre. photos : 
http://users.telenet.be/mensenrechtenindekerk/nieuw.htm     

photo : 
http://users.telenet.be/mensenrechtenindekerk/nieuw.htm  

 

1.9. Belgique francophone  

Environ 30 communautés assez vieillissantes, sauf une nouvelle en milieu rural d’une dizaine de 
jeunes trentenaires. Très différentes les unes des autres, souvent avec des engagements sociaux, mais 
presque toutes ont au moins des temps de célébration, et l’eucharistie sans prêtre. Certaines 
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communautés se retrouvent entre elles par région pour Noël et Pâques. Chaque année, la coordination 
organise une journée de rencontre nationale en septembre : environ 80 participants. 

La coordination publie une revue actuellement fusionnée avec d’autres groupes du réseau « PAVÉS » 
(www.paves-reseau.be) et vient d’ouvrir un nouveau site web propre : http://ccbwb.weebly.com (en 
construction). 

Concernant les relations extérieures, elles ont des délégués au CIL (Conseil Interdiocésain des Laïcs) 
qui est actuellement en crise : il semble que les « autres laïcs » éprouvent des difficultés à trouver leur 
« juste » place face aux évêques et que nous y aurons sans doute un rôle à jouer. En outre, les 
communautés du diocèse de Tournai (CEMOs) sont en train de prendre leur place dans la préparation 
du synode diocésain (une première en Belgique !). Enfin, les communautés ont été invitées à 
participer à une activité « alternative » lancée par les éditions Fidélité (jésuites) du nom de 
« Rivespérance ». Plusieurs ont participé à la réunion préparatoire. 

 

1.10. Pays-Bas 

Nous avons reçu ce courrier des Pays-Bas qui dit un peu l’état des communautés dans ce pays :  
« Cher Pierre,  
J’ai examiné avec intérêt les documents que tu joins. Je t’ai déjà dit qu’aux Pays-Bas, le mouvement 
de base (Basisbeweging : BBN) est réduit à un petit groupe. Mais entre-temps, il y a beaucoup de 
groupes anciens qui sont encore bien vivants mais ne font plus partie du BBN, tandis que d’autres, de 
nouvelles communautés de croyants, ont surgi en rupture avec l’institution ecclésiastique, en fait des 
groupes de paroissiens qui s’établissent de manière indépendante, bien que voulant garder leurs 
racines catholiques, mais en même temps sont devenues oecuméniques dans leur composition.  
Je t’ai déjà raconté qu’aux Pays-Bas j’ai créé une nouvelle fondation (OKG) pour soutenir justement 
ces communautés de croyants indépendantes. Ce sont des communautés qui recherchent leur vitalité 
dans leur fidélité à Vatican II et s’inspirent en grande partie de l’église des premiers siècles, et 
apprennent aussi de leurs contacts mutuels comment être église. Moi-même, j’appartiens au 
Dominicusgemeente à Amsterdam. Le curé/pasteur de cette communauté, Mirjam Wolthuis, a lancé 
une nouvelle initiative dans les organisations qui sont associées aux petites communautés de croyants, 
pour les rapprocher et développer une plus grande coopération. Pas une nouvelle organisation mais 
plutôt un réseau de coopération. D’où son nom ‘Bezield Verband’. J’y siège au nom d'OKG, à côté du 
BBN, du Nieuwe Liefde (Huub Oosterhuis) et de Mariënburg. Nous sommes en train de mettre sur 
pied un site web simple qui sera surtout une carte des Pays-Bas avec des ‘points’ qui indiquent les 
communautés de croyants indépendantes. Ce site sera public au cours du mois mai. Je pense que c'est 
un exemple de ce que les Cdb pourraient offrir comme visibilité, d’après ce que j’ai lu dans ta lettre. 
J’espère pouvoir apporter ceci à Freising où nous nous verrons bientôt en même temps que tes 
informations de Lyon. Plein de bonnes choses à Lyon et shalom ! Isaac Wust » 
 
 

2.      Nos liens avec d’autres réseaux au niveau international 

Nous continuons à entretenir des relations avec les autres réseaux au niveau européen (Réseau 
Européen Eglises et Libertés, Church on the Move, Kirche im Aufbruch), et au niveau mondial 
(IMWAC) 

Pierre et Marie-Astrid participeront à la rencontre annuelle du Réseau Européen du 3 au 6 mai à 
Freising (DE). Ils y donneront un écho de notre rencontre de Lyon. 

Concernant le projet  Council ’50, nous étions d’accord en 2011 pour « confier les engagements 
éventuels aux coordinations nationales. Notre Collectif européen ne s’inscrira pas en tant que tel dans 
la liste des participants. Il est suggéré aux communautés de profiter de ce « mouvement » pour choisir 
les thèmes qu’elles voudraient approfondir (cela pourrait être la participation, l’égalité, la célébration 
domestique, etc…), seules ou en concertation avec d’autres groupes dans leur pays, et de le faire 
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savoir à la coordination de Council ’50 pour encourager les autres et pour donner plus de visibilité à 
nos priorités et à la diversité d’Eglise que nous souhaitons. » 

Plusieurs pays sont déjà bien au travail et les communautés y participent. Ainsi,   
- en Espagne, « l’appel de « Redes Cristianas impulsa la celebración de una Asamblea Universal del 

Pueblo Cristiano : voir http://www.redescristianas.net/2012/04/30/redes-cristianas- impulsa-la-
celebracion-de-una-asamblea-universal-del-pueblo-cristiano/     

- en Suisse : la Tagsatzung citée plus haut 
- Pour information, la Fédération Européenne des Prêtres Mariés (www.pretresmaries.eu ) a décidé 

de prendre sa part dans cette célébration anniversaire en préparant des publications sur « ce que 
devraient être les prêtres aujourd’hui ». 

 
3.      Le fonctionnement du collectif 

On commence par rappeler les décisions de la réunion de l’année dernière qu’il s’agit donc de mettre 
en application. 

1. Le secrétariat du collectif 

Nous appliquons le principe que le secrétariat du collectif soit dorénavant assuré en tournante par 
chaque pays ou région tous les deux ans ; José ne peut pas confirmer que la Suisse pourra accepter 
cette responsabilité en 2014. Mais il essaiera de trouver des personnes disponibles. De 2012 à 2014, 
Luis Angel accepte d’occuper cette fonction en espérant être aidé pour la question des langues. Il 
demande également que les frais liés à cette fonction relèvent clairement de la caisse du collectif et 
non de son pays (la participation annuelle + une représentation annuelle éventuelle), et on estime 
qu’un budget de 300 € devrait suffire. 

2. La création d’un site web pour donner au mouvement une visibilité actuelle 

Les tentatives du côté de la Belgique flamande et de l’Espagne n’ayant pas abouti, Pierre et Marie-
Astrid proposent de le faire faire dans les semaines à venir, mais pas de le gérer. Ils  prennent les frais 
à leur charge. Luis Angel accepte de l’alimenter et de le tenir à jour. Le nom de domaine a été réservé 
par les Espagnols : www.ccbase.eu  

Le site doit être simple et léger : « le mieux est l’ennemi du bien ». On est d’accord sur le projet déjà 
élaboré l’année dernière, mais il faudrait envoyer à Luis Angel les diverses présentations : 1 page 
statique par pays. Les communications devraient lui parvenir en 2 langues au moins (dont l’espagnol 
ou le français). On renverra aux sites web nationaux ou locaux par les liens actifs. Les documents « de 
base » qui ne doivent pas changer seront proposés dans plusieurs langues. 

On avait proposé en 2011 les pages suivantes : 
« - une présentation rapide avec des mots-clés significatifs dans toutes les langues qui nous concernent ; 
- quelques documents significatifs (comme nos options, rappels d’événements, etc) traduits 
- la référence aux publications récentes de nos groupes 
- la liste de toutes les communautés par pays, par région, avec indication d’un contact 
- la liste des événements qui nous concernent 
- les liens vers les sites webs nationaux, tant des communautés que des groupes amis 
- une liste d’explication des abréviations ! » 

3. Finances et participation des régions  

Rappel de 2011 : « Si les frais de représentation des pays vers le Collectif sont à charge des 
coordinations nationales, on estime que les frais liés au travail du secrétaire ou ses voyages de 
représentation relèvent de cette caisse. Il en va de même des frais du site web dont on parle au point 
suivant. Il est donc décidé de demander une cotisation annuelle aux pays et régions dès cette année 
2011 : on suggère la somme de 100 €, mais avec la possibilité de payer moins s’il y a des difficultés. 
Chaque délégué est prié de communiquer cette demande à sa coordination. » 
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Nous décidons que les frais de location des salles de cette rencontre de Lyon seront pris en charge par 
la caisse et non par les délégués, car certains paient eux-mêmes leur participation. Soit 215 €. Et de 
rembourser une partie des frais du nouveau secrétaire, Luis Angel, soit 100 €. Reste donc en caisse : 
156,68 €. 

Aucune cotisation n’ayant été perçue en 2011, il est donc impératif de s’acquitter de celle de 2012… 
La Suisse, l’Italie et l’Espagne l’ont payée sur place.  

Informations sur le compte bancaire :  
« Communautés chrétiennes de base européennes » à Bornival (Belgique)  
N° de compte européen        IBAN :   BE58 0882 3880 3079        BIC : GKCCBEBB 
On pense qu’il est plus simple de garder le compte bancaire en Belgique et Pierre accepte la fonction 
de « trésorier ». La 2e signature sur le compte est celle de Gisèle Vandercammen. 

 

4.     Un nouveau projet de rencontre européenne   

On sait que ces rencontres sont intéressantes, que les participants en sont généralement heureux, qu’il 
est important pour le mouvement de donner cette visibilité. Proposer aux communautés une réflexion 
plus large que ce qu’elles vivent d’habitude est aussi un enrichissement réciproque indiscutable pour 
les participants et une occasion de relance. Nous nous accordons pour tenter d’en organiser une en 
2014, cinq ans après la rencontre de Vienne (parce que 2015 verra surtout des activités autour du 50e 
anniversaire de Vatican II), sans doute en septembre. Le seul pays qui n’a encore jamais organisé de 
rencontre est la Belgique… Paul croit que c’est possible en Flandre, peut-être du côté du groupe de 
communautés de Bruges. Il posera la question à sa réunion de coordination du 2 juin prochain. P.S. 2 
juin 2012 : la réponse de principe est positive et les participants à cette réunion ont proposé l’aide du 
groupe Motief. 

On a passé un certain temps à discuter les thèmes possibles de cette rencontre. Le thème général qui 
semble retenir l’intérêt est autour des notions de « pluralisme – religions – paix ». On y inclut 
évidemment celle du « vécu à la base », car il n’est pas question de traiter ces questions de manière 
idéologique ! Mais le pluralisme semble être très important pour tous, avec ses corollaires de diversité 
et de relativisme. Et pas seulement en ce qui nous concerne, mais avec notre regard sur la société où 
nous vivons. Des suggestions complémentaires vont dans le sens du « Bien vivre. Bien vivre 
ensemble » (cfr L. Boff). Et quel que soit le thème, on peut aussi suggérer des approches diversifiées, 
plus sociologiques, psychologiques, théologiques…  

Sans oublier que le plus important reste la rencontre elle-même et ce qu’on y vit, bien plus sans doute 
que ce qu’on y dit… Cela signifie qu’il faudra susciter des propositions qui viennent des 
communautés, et pas seulement du collectif ! Mais il faut quand même un cadre : Luis Angel s’engage 
à préparer une proposition plus élaborée. Il faudrait que nous puissions rendre publique une 
proposition (à discuter ensuite dans les pays et les communautés) avant la fin du mois de juillet 2012. 

 

5.      Prochaine rencontre du collectif  

On retient la date des 12-13-14 avril 2013. José pense qu’elle devrait être possible en Suisse, près de 
chez lui (à Immensee), mais il doit s’informer. Réponse avant la fin du mois de mai. P.S. Début juin 
2012 : la réponse est positive et donc la réunion est programmée. 

En cours de discussion, Luis Angel a suggéré qu’à l’avenir chacun apporte la présentation de ce qu’il 
va dire au moins – et la lui communique ensuite – dans sa propre langue. Faut- il prévoir un 
questionnaire que chaque délégué pourrait remplir, en laissant place pour des infos spécifiques ? 
 

Pierre Collet 
30 avril 2012 


